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| L'autre guerre 


1 v aura bientôt un aû qu’elle dure l’affreuse guerre ! 

Les horreurs accumulées en ces jours les plus tragiques que le 
monde ait encore connus dépasse déjà tout sentiment et même toute 
imagination. Les régions envahies qui servent de champs de bataille: 
les inillons d'êtres humains dont le sang s’est mêlé à la boue des tran- 
ehées: le millions de soldats qui sont là encore au milieu de l’effroya- 
ble tempête. toujours entre la vie et la mort; les mères éplorées, les 
épouses, les enfants en larmes, fous ces cœurs qui se rattachent par des 
liens de vie à la destinée de tous ces combattants: tous ceux, en un mot, 
que la guerre atteint directement, ceux-là seuls savent un peu iout ce 
que -ignifie de souffrance, d'angoisse, d’horreurs, de martvre cette 
affreuse guerre. 

Et même qui pourrait dire que nous en soyons encore au plus 
terrible? 

À Fhorizon nul présage encore que le lendemain sera moins 
sombre, qu'il apportera enfin Ja paix dans la victoire. 

Voilà Ja situation. Est-ce qu'elle ne dnit pas nous inspirer de 
crimes riflexions et nous porter à rechercher les causes profondes du 


Hill? 


ke ke % 

Eouis Veuillot éerivait au cours de la guerre de 1870: “Le protes- 
atime et le philosophime ont fait la Pruge, nons + avons travaillé. 
Due 0h jotiæons.? 

Cette parole est profonde, Depuis Luther jusqu'à Guillaume 1 
dquis Voltaire et la Révolution française jusqu'au gonvernement 
impie qui préside actuellement aux destinées de la France catholique: 
depuis TTenri VITT d'Angleterre et la sanglante Elizabeth jusqu'a 
fanatoine dus Oraneistes de FUÜlster où de l'Ontario. jusqu'au régime 
de baine sectaire de tous les Franes-Macons librespensenre on variée 
te drerses de Boches modernes: fonte la philosophie de l'histoire tient 
dans cette phrase du grand journaliste catholique, 

Les nations ont vouln 4e séparer de Dien. elles ont vonlu chasser 
Pi de la vie sociale, ignorer la présence ct l'autorité de l'Eglise dans 


les mes, Voilà le résultat: cllez ont fait la Prusse donf nous jJouissons. 
la Prusse, c'est-à-dire, ajonte encore Veuillot: “le péché de FEurope. 
cons César fut le péché de Rome ct du monde...” 

Ce ong combat de Ja France contre Dieu, c'est-à-dire contre elle- 
cie, contre son histoire, contre sa gloire. contre sa force et contre 
sa destinée: Je blasphème voltarien et la brutalité révolutionnaire. le 
plintisne doctrine et l'hvpocrisie philasophique, la révasserie hu- 
manitaire ot l'arrogance de la force qui se croit la science et Ja pensée, 
tant aboutit Tr, tout sert à former ce Prussien, Après un siècle de travail 
Correpant par tons les moyens toute morale et tout hon sens, ils ont 


fait ve rude animal, et l'ont accru sur la terre jnsqu'à Ini mettre quasi 
autant d'intelligence sous les pieds qu'il a d'insolent orgueil dans la 
tête, Le voilà! TI déclare qu'il est la science, la liberté et l'avenir et 
Hs ne «avent que répondre. car ils l'ont dit eux-mêmes, ajoutant seu- 
lement qu'ils ont antant de muscles que Jui. Mais s’il a l’idée à quoi 
bon leurs muscles? Véritablement il est leur science, leur Hberté, leur 
avenir. Voudront-ils employer leurs muscles À écraser tout cela, uni- 
qement pour avoir la gloire et le plaisir de le distribner eux-mêmes 
au reste du globe?” 

% 


 % 


Voilà ce qui fait l'inextricahle complexité de la présente guerre: 
cui la guerre de la Prusse au reste du monde, devenu prussien lui- 
mére dans ses méthodes de gouvernement depuis qu'il s'est séparé 
de civilisation chrétienne par le protestantisme et le philosophieme, 
Bb Before ot la Révolution. Ce ne sont plus des armées qui combattent 
Pour ti but déterminé, mais des nations entières qui se ruent 
lune contre l'autre, sans autre projet bien connu que lextermination. 
Les confits d'intérêts qui ont allumé Fincendie, les haines de races, ne 
Détient tout expliquer. Cette guerre est la réplique sanglante de l’autre 
Pere a guerre de Pimpiété à la civilisation chrétienne qui cammen- 
Gate Luther et se répandit par 1 Frane-Maconnerie à toutes les 
Naliotie, 

LA formule de Bismark: “La force prime le droil” Uait devenue 
R formule de tonte politique. aussi bien en France, en Angleicrre. en 
Russie qu'en Allemagne. Un ministère Comhes ou Clémenceau, un 
inpirialisme comme celui de Chamberlain, un régime comme celui qui 
domine dans les province anglaises du Canada, n'est-ce pas autre, 
chose qu'un régime prussien, une mise en pratique de la formule de 
Bistark, de Garibaldi on de Gambetta. 

L'autre guerre a engendré celle-ci. Tous les peuples sont jetés 
Déleméle dans le creuset. Le monde se refcra-t-il selon l'idéal de 
la tvrannie paicnne ou selon Pidéal de la civilisation chrétienne? Cost 


l'enjeu de la bataille. 
* XX 


Lorsque le lecteur déplie son journal il se demande toujours: 
Y'ælil du nouvean? Le. nouvenu, tout l'atteste depuis que-la guerre 
dure, c'est que la- civilisation de Pimpiété s'écroule autant pour Île 
Prussion que pour le Français, et que “le Fils du Charpentier”, celni 
de qui Julien PApostat demandait des nouvelles, fait le cercueil 
Tan monde. 


TT 


Le moyen-âgeet. 


” ‘les temps modernes 


ss LE Fee 7 .. Fo so on ° 
ie, : , 


Chers lecteurs, . DU ne Rte CE CU 2 NI 
Tai tellement entendu chanter les beautés, les magnificences, les 


splendeurs, etc, dé: civilisation moderne; et: décrier .la “barbarie. et et la misère, ne famélique population, qui serait probablement très portent mal leurs attaques succes- 
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les horreurs du moyen-âge qu'à la fin, l'idée m'est venue d'établir . heureuse d'échanger son sort contre celui des plus misérables serfs du 
une petite comparaison entre les deux époques. Pour le faire impartia- ! moven-âge. : 

lement. je suis en bonne situation : ma qualité de sauvage me tenant à ! Tout cela, joint à la douzaine d'assassinats relatés quotidiennement 
peu près auxsi éloigné de la civilisation moderne que de l'époque du dans les journaux, me fait conclure que décidément, la vie n'est pas 
moyen-âge, comme tout le monde, je ne connais cette dernière époque agréable du tout pour ceux qui, pendant ce XXe siècle, ont le malheur 
que par les écrits et les documents qui nous en sont parvenus. La eivi- : de vivre dans les pays soi-disant civilisés. 

lisation moderne également, je ne la connais guère que par ce que Si je prends les journaux canadiens, je trouve dans quelques-uns 
m'en disent les journanx. (Je ne fais pas entrer dans ma documen- june peinture pen flatiée d'un Sir Burden, chef du gouvernement. et 
tation les spécimens d'humanité qui nous arrivent de temps en temps, qu, au dire de ces journaux, n'est pas nn individu très recommandable 
en qualité de représentants du « uvernements, commercants, ete. (‘a | Pendant ce temps, d'autres journaux nous font nne peinture encore 
placerait les niodernes dans une situation vraiment trop défavorable.) | plus noire d'un autre Sir. Laurier, celui; qui lui aussi a été chef 

Or, l’impression qui m'est restée de l'éinde du moyen-äge, c’est | du gouvernement et aspire à le redevenir. D'où je conclus, d'après les 

que à cette époque. connne à toute autre, 1} Y à eu quelques mauvais | principes de la critique, que le penple canadien pour s'être laixai 
Souvernements qui ont tyrannisé leurs sujets: quelques bandits qui ont Souverner par des hommes ausi peu recommandables, ne doit pas 
violé les lois; quelques princes ambitieux qui se sont fait la guerre, | être d'une moralité exemplaire. 
sonvent. pour pas grand chose, plongeant ainsi parfois leurs sujets et Pour terminer mon étude. j'arrive au récit des horreurs de la 
leurs vasaux dans un état de gêne et de misère qu'ils auraient mieux |2rande guerre. Et je conclus que les gens du XXe siècle sont les 
fait de leur éviter. Il v eut aux. à cette époque. quelques potentats | pits abomminabies sauvages qui aient jamais souilé de leur présence Ja 
qui spprimèrent les pauvres et les faibles. et trouvèrent moyen de se |-urface du aiobe terrestre. Au lieu le crier à la barbarie du moven-âge, 

soustraire au châtiment de leurs crimes, 1] v eut. pur contre guelques [is feraient bien mieux de létudier avec attention et d'hniter la sagesse 
aredins qui furent châtiés peut-être un peu sévèrement: mais, en ené- |et le bon sens des lois et des institutions de cette époque. Car, si alors, 
ral, on ne peut pas dire qu'ils l'avaient volé, 11 v eut ani des gens, ji X avait dle- abus, il Y en avait incomparablement invins que de nos 
qui n'étant pas contents les uns des autres, s'engneulérent (oh! par- Lieu: et en revanche, X avait une foule d'institutions utiles, dont 
don très copieusement, et ant Jaissé les une des autres des portraits | Nous sommes compiétensent dépourvus, 
far! peu flattés x eut même, paraitil, des prélats et des moin :< qui 
infidéies aux obligations de leur état. se condnisirent d'une facon 
fort peu édifiante. 


CXS. 


LUVAGE 


E 


LA GUER 


De tous ces faite et d'autres du ième genre, nous irouvons dans 


Phioire du moyen-âge des exeinples assez nombreux. si vous voulez: 


g lé Lé 1 
IAUS, Connie ils font éspacés sur une crande étendue de pave. et qu'ils SE ei té F b. 
couvrent une durée de plusieurs sièeles: moi. pauvre sauvage ignorant. : sRéke 32 L ÉË dl Ë Re: È 
je ne tronvais pas qu'ils suffisaiont à prouver que le noven-âge, dans ë ” s D 


son ensemble, avait Gé nne époque aussi sombre et aussi barhare 
quon le dit. 


au ‘our le jcur d’après les dépêches européen- 
nes jusqu'à date 


Récit 
Mais voit, c'es tout -hnplonent gne je ne connaissais ras les 
beautés de la critique moderne, Nos savants critiques, dans les savantes 


dissertations de leurs savante livres ont eu vite fini de me convaincre MERCREDI T JUILLET sives et leur abandonnent tout un 
. - mobilier de guerre. Une lutte à 
s’attendent!.. . 
larme blanche s'est enga 
la rive nord du fleuve, 

\u sud de Ja Vistule et du Dneis- 
ter les troupes ruse: réalisent des 


Les Tienes belces et anglaise suceès importants dans les plaines 
‘ . . PE . . n tre aur les co & ES 5 aires à Ç L 
Faux x en aperçoivent, tellement is étaient atupides, De même tous Les [tre nur les Time sets de Zlata Lipa, où elles font 3,500 


. . : . SF} e< euses irou- 1", . 
potentats ont pu violer Ja loi et le droit des gens sans avoir de compte des Flandre: de nombreuse trou prisonniers, et à Bialehota où 
. . " ; ne . . 4 recruices par 5 s gens Le 
à rendre à personne, car à cétie époque. la justice était an wiot vide de DE TecTutues Parme Les JeUr es SOUS S 00 Allemands tombirent dans un 
sens. Et aussi, puisqu'il es certain que quelques prélats et quelques |A! “C sont levés en ED la de pivee. 
moines se sont mal conduits, il est elair que les prélats et taus les lande du re Les opérations sur le front russe 
moines de l'époque n'étaient que de vils hypocrites, se servant du man- [ét n euros Ur cs ‘a tournent à l'avantage des Russes, 
Us nn Le. . : | pe aux. Les TeuxX DICSSCS des; A ns 
teau de la religion pour couvrir leurs tunpitudes et satisfaire leur am- en) ue b ï ct des autres [et empêchent le transport des trou- 
‘Ho â : it vi toute les « : S an à IODITAUX ue Drnges et GCE € "es LL. : EE 
oitione N inômie, 1} est cites ue te les compliments que se sont Les de Beleique sont transportés Ipes sur le front français et italien. 
adreses les gens pris contents les uns des autres. sont réciproquement Ne es | Les {roupes turques ont man- 
VTrAals d'un bout à Fantre. et de plus, doivent s'appiiquer à tous leurs 4 conteur de cemaane in qué leurs attaques commencées il Y 
: sorains de faire place aux nouvelles trou: . . 
contemporains, : DE a quelques jours contre les lignes 
pes. | : ; à y 
| La Intie autour d'Arras aus anglo-françaises, d’après un com- 
pr ni + dd aus: « ,» . CE à E 
inente d'intensité. La ville elle- prniaué français. ES batteries 
: rançaises reçurent l'ennemi av 
même à subi un affreux bombai- 5 r Re Le: Rem fe 
dement qui a allumé }'imcendie NA ieu qune Flo enee noue. dis- 
de la Cathédrale, un antre splen- 


-persèrent les colonnes d’atiaque 
dide monument des âges héroi- 


que du monent qu'une che était arrivée quelques fois, elle était tou- . 

Jours arrivée et que, par conséquent, à en juger. par la conduite de | Les troupes alliées 
quelques uns d'entre eux: tons les rois du moyen-âge ont té d'insuyr [# Une nouvelle tentative des lle 
portables tvrans; tous les seianeurs, d'abominables bandits, se faisant (and de foncer Se Calais et de 
un plaisir de piller et de tuer: traitant leurs vasaux connne de vils ani- [emparerd es PEEIpEU ports de 
MAUX, et leur faisant manger de l'herbe, sans même que les dits vas. Manche. T'Allemagne concen- 


gce sur 


Cette savamte manière de critiquer l'histoire, m'a d'abord laissé 
un peu réveur, Mais je me anis dit que je n'avais aucune autorité pour 
critiquer la manière de critiquer nos savants critiques: el que ça an- 
rait été manquer complètement de sens critique que de ne pas accepier 
leur manière de faire la critique. Là dessus, j'attaque la pile des 


journaux du Ne siècle. Te tombe tout d'abord sur les exploits de la après avoir fauché Ja plupart de 


bande Bonnet. D'où, d'après les savants principes de la critique mo- - _ es : ‘leurs rangs. Les pertes oftamanes 
. UE es : “1 L .. ques du XTTIe siècle. Plusieurs sn P 
derne, je conclus qu'au XXe siècle, les routes sont constamment in- 


. : : furent énormes: à peine un diziè- 
quartiers de la ville sont aussi en. à p , 
fl e me des forces composant l'attaque 
ammes, ee Le 
D fortes attaques allemandes revint à leurs bases d'opérations. 
. | . : eux iories Attac 5 € € À Lite fn OS ennrde à 
Je tomhe- ensuite sur les aventures d’une dame {2} Caillaux. furent repouxsées avec vigueur à Les troupes françaises conservèrent 
jée sons la couverte à inistr ; “ i rancais CR 4 ga. brillamment leurs positions sur la 
marice sous la couverte 4 un ministre de la 3e république française, la gare de Souchez. Au nord d'Ar- 7 te Gallinot ° L jh . k 
qui sen va {tuer à eoup de révolver un journaliste dont son mari avait cote de Gallipoh ct soutinrent avec 


festées de bandits se promenant en automobiles. pour dévaliser Tes 
banques et assassiner les garcons de recettes. 
Î « 


\ ; HER, , à k “ jras l'artillerie allemande déploie tance le choc de l'e . 
se plaindre: et eela sans qu'il lui arrive rien de fñehenx par la suite. beaucoup de vigueur. Les tron- valilinee le éhoc de l'ennemi. 
ë vis . Les 


Le capitaine et le mécanicien en 
chef d'un navire allemand. déte- 
Nu en Tale. avec tout l'équipage. 

‘au début de la guerre. viennent 

Sur les hauteurs de la Mouse, . LS . - 

- ., ctre condamné à dix ans de pé- 
les Allemands vonlurent profiter! 


, . initoneior, ous d'aceusation d'avoir 
des ténèbres de la nuit pour atta-: k 


D'où je conclus, d'après les mêmes principes, qu'au NXe siècle. les | 
femmes de tous les gouvernants des différents pays civilisés s'amusent 
à lirer comme des lapins les journalistes qui déplaisent à leurs maris, 
pour le plus grand soulagement de ceux-ci, et au grand amusement 
du bon publie, qui marque les points et applaudif aux beaux coups. 


nes françaises repouseèrent avec: 
succès une attaque contre leurs pa- 
sions de la forût Le Pitre. 


Puis, je trouve nne-longue suite de charges brutales de gendar- 


, k . ,  . ni dés ronsoionements à l'es. 
merie sur des femmes inoffensives masces devant les pories des églises: quer les ravins de Honvaux et sur- ro ni de eignement n Î k 

N Éd - . sn ebie { £ £ a 
de femmes charitables, arrachées brutalement au chevet des malades prendre un paxage à travers les cadre audicaienne qui aqua 


Aneône. le 24 mai dernier. 

Frank Wolf: criminel et espion 
allemand qui tenta d'asassiner 1. 
TJ. Morgan et de faire sauter le Ca- 
pitole de Washington, vient de se 
suicider dans la prison d'Etat de 
Minéola. LT. Dans un document 
trouvé sur Jui, il dit avoir placé des 
bombes sur plusieurs navires por- 
tant des munitions et des appareils 
de guerre, consignés pour l’Angle- 
terre. : | 

_ JEUDIS JUILLET 


Les troupes autrichiennes réus- 
sissent à maintenir partiellement | 
en échec l'offensive italienne le 

(A suivre 2n. 2ème page) : 


qu’elles soignaient gratuitement: de paisibles citoyens dépouillés de lignès françaises!" mais les batte- 
leurs biens, jetés sans ressources à la rue et obligés de prendre le chemin rics francaises dissimulées à l'arriè- 
de l'exil; je vois de toutes parts des gouvernements qui veulent s'im- | 4e barricades décimèrent les en- 
miscer dans l'éducation de la jeunesse, pour empêcher les parents de | omis et rédüisirent Îeurs attaques 
faire enseigner à leurs enfants leur langué et leur religion. Et, cette à néant. À l'ouest de St Mihiel, 
fois. je conclus sans aucune crainte de me tromper, que les gouvernants l'ennemi prit l'offensive. sur une 
dn XXe siècle sont d’ahominables tyrans, et que les populations qui longueur étendue ct s'élança con- 
les supportent sont de stupides esclaves. - tre les positions françaises d'Ailly 

Je suis d’ailleurs amplement confirmé dans cette opinion par la jusqu'à la Meuse. Il fut repoussé à 
lecture des journaux socialistes. qi ne cessent de dénoncer les actes |la plupart des endroits excepté à 
d'oppression commis par les infâmes patrons sur leurs ouvriers. Ceux- | Fauxferr. où il s'empara d’une 
ci sont invités à-secouer l'esclavage des patrons pour tomber sous Drémière ligne de tranchées. lon- 
celui des leaders socialistes, qui est au moïns aussi insupportable que: a ie de 700 verges. ; 


L'autre. …. or. es Russes progressent au nord 
Puis, je.lis les. descriptions des taudis ‘de. Londres, de Paris, de’ d8“la Vistule, entre Dolowtka et 


Montréal et de toutes les grandes villes, où‘grouille dans la vermine Berzymow, ‘où les Allemands sup- 


4 
237 
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| 
Marche des événements 


Long de l'Isonzo.Le plateau Dober- 
do devient le théâtre de la lutte Ia 
plus acharnée: les Italiens chargè- 
rent sans relache et montèrent à 
l'assaut de cette place forte avec un 
élsn irrésistible, ils furent habile- 
rmemt répoussés. Les Autrichiens 
gubirent cependant de très lourdes 
pertes, car le terrain montagneux 
pe leur permit point de creuser des 
tranchées. et ils durent combattre 
h découvert. 

Le long de la ligne de Goritz, les 
batteries italiennes semèrent la des- 


prend possession définitive de la 
station de télégraphie sans fil de 
Sayville, jusqu'ici administrée par 
une compagnie privée, de tendan- 
ces germaniques fort prononcées. 
Les transactions seront conduites 
sous de contrôle exclusif de la ma- 
rine américaine. 
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Re” es rrEenel 


| Le général Botha commandant 
en chef des troupes de l’Union 
Sud-Africaine, vient de recevoir 
la soumission pleine et entière de 
toutes les forces militaires de la 
possession allemande Sud-Ouest 


truction et la mort par un terrible | Africain. Après une campagne de 
Hombardement suivi de fructueuses : jeinq mois, le général Botha a bril- 


attaques d'infanterie. Les troupes ; 


'lamment conduit la guerre contre ; 


un vibrant appel à toutes les bon- 
nes volontés Hommes, fémmes et 
enfants dcclamèrent l’homme d'E- 
tat qui incarne toute la résistance 
du peuple anglais contre l'oppres- 
sion germanique. Lord. Kitchener 
renouvelle ses déclarations du mois 
d'août dernier que la guerre se pro- 
Jongera peut-être - à trois ans et 
qu'il faut organiser toutes les for- 
ces vives de da nation pour obtenir 
le succès final. 

Le désaccord entre le Vicomte 
Haldane, ex-Lord Chancelier de 
l'Echiquier et David Lloyd George 
ministre des munitions, s’accentue 
avec aigreur et soulève une violen- 
te contreverse dans la presse an- 
glaise. 


Î 
L'immense poudrière de Houns- 


Italiennes parvinrent cependant à |les troupes allemandes, retranchées |low en Angleterre, a sauté au cours 
se faire une trouée dans ia vallée | da ans d'excellentes positions, pro-{4'une série d'explosions, et n'est 


&e l'Tsonzo à Podgora et à Verme-! 
glinn. 
Dans les ré 
Larnia. des engagements partiels, 
ge paureuivent. Les Auirichiens se 
nent vainement à l'attaque des po-: 


ions de Cadare et de: 


A 


giéons de Paxn Pramisio, de Mon- ! 


£e Scharmitz: is perdirent heau- 

eoun d'hommes et même 

rain considérable dans ir contrat 
eve Le 


1.400 


prison 


furoni 


ere 

. » 

AU OPA 

k 

LAURIRT More 
cu mn ame 
LIX CNT DOUTT<T 
Sraunn, Scomapese ee D; ane, Tes 
\emande ronenmipent a dures 
Cifptranitée à Dainiathia, et même 
Hiattent sn motroîta 2n natts péoinn. 


ur a *h4âtra occidan tal ñe la 


Ferre. 2 


terres PURE 

man les. 
t Vi dl 
ciinfinte 
spréot 6 
tt ‘ nie 
dit Apr 
cetit at? dE [e DE 
re eines Ve perrnière 
eue de tranchant Ta Affemanids 
Offpirert gr miorauee d'csporée 
als cdoret ursdne oment euri 
tion. sir nus profondeur de 
50 VOries, 

Pans je fort d'Anremont et 


Fo Pâtre jes asters & allemandes 
se imantrérent actions, gasaîliant les 
ranchées francaises d'in feu nour- 
st violent, mais anenne attaque 
Firfentore gonenicit, Dans l'Ar- 

in canon dornine et cnrs 
orands ravaques, Pin 


tonne. 
Fons francaises de Ja région de 
SE Ahiel ss fronvont menacées par 
le constantes nt fortes attaques al. 
lemandes, 
“ PATTES per re 
La ques stion du traitement don-' 


né aux prisonniers de œuerre cause 
de lermbarras à la France et à l'Al-: 
Jemagne. 
an mauvais traitement de quel. 
cmesnne de ses officire snpérieure 
ani sont enfermés comme des eri- 
vinels. et inflige le même snrt 
anx officiers français qu’elle fait 


enfermer dans les furteresses. Cha. 


que gouvernement scfforce néan-, 
HIDE par Fentremise de Farmbas- 
gade ainéricaine, de se donner mn- 
tellement satisfaction au sujet de. 
Leurs prisontiers. 
e nombre fotal Ace pertes fran- ! 
c ds pis le débit de la guerre 
se chiffre, d'aprés les ides officiel. 
les à 1.400000 Jiommes, dont 
400 100 tuée, 700,000 hioscis ct, 
500.900 prisonniers. 
Le gouvernement 


Cause 


américain 


un ter-. 


sienre posie, 


Cette dernière prétend ; 


itégées par la nature très aceiden- 
Ltée du pays: il a brisé les plans de 
san ennemi et a réussi à l’enfer- 
jmer dans une de ses places fortes, 
‘le forçant ainsi à se rendre après 
Favoir acaulé à la défaite. 

Jes possessions a"csmandos An 
‘Rud d'Afrique. 
cnionie Pariuonise 
forment une étendue do 


et le Fransvaai 


miles carrs, habhiéa par 
habitants, dont 12,209 ant Ale 
mands, L'organiantdun inilitaire 
cnnpiai une armée de 2,902, [ne 
cnussassinns  ennqtises  formernni 
ssrmais partie ds Unien Su 
Afriraire, 
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Dre ts 2e on frise fruit oc 


Mes ii Louve, Les Mustre. 


so eurent pus corp 
ur nur Les coourues des contrées 


n our ERpprov 


Ca 


orefrnent is cnérent À à 200 milles 
Un 


ours bases militaires, et à me- 
sure qu “ls avancent. la tâche de 
nourrir et de mnnitionner Îles, 


iron pes augmente démésurément, 
Los i austro-allemandes : 
A a Gaticie affrontent maïnte- 
dant nn dnr revers après leurs pré- 
victoires. Elles doivent : 
er dans la région de Tublin.: 
retraite résnlte 


LTNUPRES 


°.7 = 
inst 
Yelrii 


Ni etre 


rire action de FArehidue Toseph.i 


jancant 
gnez Krasnik-Tnblin. 
sturé trop à intérieur et ne put: 
‘cpérer une jonction avec l’armée de : 
Von Mackoenzen. 

‘ Les Rusos  profitèrent de 
ilavcasion pour foncer sur Fenne- 
.rui et Fisoler font à fair 


cequi, 


echever de 


les Autrichiens retpaitèrent on han: 


ordre, rependa nt. ct ce tronvent. 


uinsi pédaite À mener une campa- : 


june dans une contrée entièrement 
ravaure, et eemée d'embfches. 


y Les autorités de Vienne admaet- 
‘tent ces revers de la région de Tu- 
Din. et réclament des succès peu 
importants d’ailleurs en Pologne- 

Sud-Ouest. où ex Russes ont retiré 

graduellement leurs troupes afin 
de former de nouvelles lignes plus 
“près de Varsovie, 
. Les Allemande de 


enntinnent 


dépêcher des renforts dans Jes' 


Flandres et en France. D'après nn 
bref communiqué officiel de Paris, 
une forte affaque allernande. diri- 
ue contre les positions anglaises 
nonvellement ronquises à Pilken, 
fut vivernent repoussée: les batte- 
jies anglr-franraises fauchèrent 
[ia mort dans les rangs de l'ennemi 
[qui se Aispersa en désordre. 
Anfour de Souchez une lutte 
-angiante se ponrauit: les Francais 
p'ODÉCTT ent un léger avantage. 
i Lord Kitchener, 
, COUPS prononcé en face-d'ane foule 
snmense réunie au Guild JTall, à 
IT. ondres, inaugure une nouvelle 
|rampagne de recrutement, ct lance 


comprises entre la. 


292,450 


. doi 


ae A2 
léinandes © 


2 a! 
arandes de 
S,Auo 


de da témé-; 


son armée sur les He: 
c’est aven-: 


dans un dis-: 


plus qu'un amas de ruines. Une 
seule personne fut tuée et un grand 
nombre furent blessés. 


d'aviation militaire 
vient d'être formé à Montréel, Nos 
aviaieurs canadiens x recevront 
‘un cours d'entrainement emnpler. 


{ Un corps 


SANEDI 10 JUILLET 


en ep. 
14,996: 


Le réponse de L'Ulmmagnc à la 
irenir à Wah 
e fnt commonioure À 
. Afnmasgnce évire d'entrer 

Fo tif de la question, sa re- 

neo nmiment dans np ex-' 


fin de 
‘où 6) 
DIOSIR. 


Tasse 
AUS 


cha ubire te ‘ie sa 
: efnes à touts con- 


s ancricaines 


fdte foate l’insolence 


Sn . 2 . (La . 
mn : Atfiante An Ten. 
nt. La <tunation devient este 
IAE Rene au D'AVer- 
nl L g., PE . , 
pneu gdonrant fornenent une 
. | ne vent rnint 
oten venir hi nie 2nconta 


Tan - ny E 3 ste 
1,8 THHONVOINANT des ir 
à 


nente 'inténaité de inur en 
Mine de 998 traine 
res ont travoret le Dhin ces 
derniers, déversant sur 
de front francn-ailemandes. près 
de 250.000 hommes, On assure 
imême que le général Von Mac- 
kenzen, qui vrejela ie Russes de la | 
|Galicie, ‘commandera l'offensive 
‘cue les Allemands préparent contre 
es troupes alliées en France et dan® 


[les Flandres. 


| Les Alliés s’attendent à un choc 


jour. Î ATRSIALE 
OTTS 


Vus Vinnna 
JR OS 


Iformidable des légions teutonnes 
let multiplient les tournées de re- 
Iconnais ssances aériennes afin de 
Ichercher endroit où l'attaque 
commencera. Des aviateure fran- 
icais snrvolent constamment les 
lignes allemandes surtout en Al- 
.sace, dans Ja Meuse, l'Argonne, 
idétruisant les gares. brisant les 
de chemins de 
fer afin de retarder une concentra- 


‘communications 


‘tion rapide des troupes ennemies. 
‘Une flotille de 90 aéroplanes an- 
|slais opère bien au-delà dex l'ones 
‘ennermes en Beisiqne nt ‘offorce 
‘de détruire les Dasex militoires et 
les dépôts de munitions de Brurres. 

Au sectenr d'Arras. le: Alle- 
Hnands attaquèrent en vaia le. ps- 
sions francaises situées ensre An 


tigres e1 Sanchez. et furent vivement 
reponses an Labyrinthe, L'infan- 
Îterie francaise, aidée de Partillerie 


(A suivre en 3ème page 


CAPITAL AUTOI 
CAPITAI PAYÉ. 


ACHETE traites, on argent 


monde, 
AGENTS EN ANGLETERRE : 


AGENTS EN FRANCE : 
d'Escompte de Pari, 
Commercial, 
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socande note amériraine vient one 
noton. | 
la, 

"Al tions d'Églises, en Bois et en Platre. 


a fr sfitique ‘ 


ant avec algrour cette re 


sat à l'ouest du on fit 


FOND DE RÉSERVE.. 
Bureau Principal, 


DÉPARTEMENT L'ÉPARGNE Tntérét au taux de 3 
Par an accordé sur dépots d'épargne. 


EMET des ‘Lettres de crédit Cirsulaires” 
pasables dans toutes lex parties du monde: 


étrangers ; et VENT des chèques sur les principales villes du 


Crédit Lyonnais, Comptoir National d'Escompte, 


Crédit Lyonnais, Comptoir National 
Sortèté Générale, Crédit Industr ici et 


…. 
Succursale PRINCE-ALBERT, Sask. 
J. E. ARPIN, Gérant 


Diplôme à l'Exposition Provinciale. 14 : 


Médaille d'Or à l'Exposition * 
Provinciale 1901 


| Atelier fondé en 1852 10: 


Entrepreneur et 
Manufacturier 


es 
es VILLENEUVE 


d'Auteis, Sculpture d’ornementa- 


Bancs, Confessionnaux, Chaires, 


et tous objets servant aux besoins 


. Cartes Professionnelles _ : Cartes: data 


Mprons [assume 
|Dr FE Lachance) - MAI CELIN 
© Bois de consfruétiôn de toute sor. 


DES HOPITAUX DE PARIS. te. Beau: bois de” Cuiombie, Portes, 

Chassis, Pipier à: Couvertureg 
‘{ (dalles), “Pieds “d'escaliers tournéa 
prêts. 


CHRURGIE 


srérranrrés: : Conditions faciles, 


Venez ; Je “voir à mon bureau. 


d À. BOYER 


258k, Avenue du Portage 


.  WINNIPEG, MAN. Propriétaire 
ns RE — 
Consultations de $ à 5 pm: PA 
Visite à Fhôgital de St Boniface tous d. E. FORTIN 
es matins. 


. ARCHITECTE 
FE 


CHAMBRE 403 


Batisse Kerr 
RÉGINA, - 


Dr. H. TOUCHETTE 
DUCK LAKE 


HEURES DE BUREAU 
De 9 à 12 hrs a.m. et de 1 à 6 brs p.m. 


«CONSULTATIONS À LA MAISON 
À toute heure du soir. 


Dr DeskRosiers | 


SASKATCHEWAN 


ATELIER DE PHOTOGRAPHIE 


MÉDECIN-CHIRURGIEN 


Bâtisse STANDARD TRUST 


| The 
| Coin 3e Avenue et 22e Rue 
| 


BANKS STUDIC 


Successeur de Chisohim Studie 


i 
ARTISTE PHOTOGRA ILE | 
| 
| 
L 
:i 


Heures de bureau: 2 à 6 p. m. 
TEL. 1830 


Travaux exécutés promptement 
Agrandissements de photour aphie 


Attention aux commandes pur 1 poste 


:SASKATOON, -  SASK. 


46 EST, HUITIEME J 
Prince Albert, ÉPRSE 


t? Téléplione 612 Boite pour : 


du culte. Spécialités: Exécution ||: 
, ue ‘ nn 
| d'Architecture. de Sculpture et (ll; Doctaurs SIrong & MeMillan a 
M Dorure. Cartes P 5 
l Cradués de l’Université McGill |l__ Cartes Protessionneiles 
} PART : - : ee - 
il ‘Spécialistes en chirurgie, maladies | AVOCATS ET NoTaiREs 
 ST-ROMUALL), P.Q. Sp gie, maladies 
fl de la femme—Ravons X. ; —. 
il T l TT ! Bureaux: EURI à Rs 
th RUFRRENCES. TEL MAN 1554 TEIS MAI ie où 
fl RÉFRRENCES l En face du Bureau de Poste | 7 ! ù 
ill Ras, Pose HE Péfmas QMLE, PRLT Luke, | AVENCE CENTRALE ' 
A Res Per LE Jearnete OM Qirewa, À ne SAVLSLE ê Î TDL SL s 
il Res, Farc X. eue CAL pe il Tél, 369 Prince Albert | J. À. BEAËU i K F, i 
Ver. Berri, fume, e Q bee, ‘ ï 
a Mar, Provost, 2 Fa River, Mas M - Î AVOCAT, NOTAIRE, Etc, 
el Rev, Père Lacoste, LME, 0 Saskatoon | Meilleurs remèdes | BUREAU: 
 @t moins cher CH£EMBRE 312, BLOC Mein 
—— WINNIPEG, MAN. i 
Ë $ Si nos prix n'étuient pas plu. Las que ee 
! ceux des autres il vante near a pane 
î | de venir acheter vos remèdes chez nous. 
| | 1 Nouc principe est de ne vendre que des [Le GRAVEL EniLe GR: 
HE re d a ,romènes de première qualité, et toutes nos ! : : 
Î Toutes sortes c matières Rffhires se maintiennent sur cctie base, | LI. E, Bel 
de construction De plus, comme noux vendons besncoup L . 
| Fuo- remedes n'ont pas Le temps de vieillir. | 
l . 
|  Dussiéz-vous payer plus cher que vous 
7 ; V refuerncTiCz CHCOTG Hills. 
LU | eggnerie cor Gravel & Gravel 
| McDIARMID UMBER | Vous payez moins cher, 
CO. LTD. AVOCATS Er NOTAIRES 
E . 
ang.e de l'Ave Centrale et {ill The Rexall Drug Store 
de la 17e rue Ouest Chas. McDONALD 
| . [MOOSE ÿ AW, Saskatchov «n 
Tel. 715 le soir 685 Pharmacien et Opticien BUREAUX : 
| GRAVELBOURE, sun 


A vendre une boutique de cor- 
donnier valant 51200 
pour $600-—$300 comptant 
Une hontique de cordonuier, compre- 


nant une machine “Champion 16 pieds 
de Jongueur, pouvant faire chaussures 


neuves, réparations et piquage d'em-- 


peigne, peut emplover 6 hommes; une 
machine à coudre “Singer”pour cor- 
donnier et tout l'outillage de cordon- 
nerie nécessaire, tout en parfait or- 
dre ef presque neuf. Aussi un mobilier 
de maison complet. S'adresser à M, J. 
tennud. 31 rue de Ja Rivière Ouest. 


Demande d’instituteur 


ON demande un instituteur ou 
[institutrice catholique pouvant en- 
[seïgner l'anglais et le français, de- 
vant commencer le ler sptembre 
prochain. Salaire 865.00 par mois 
S’adresser à Raymond (Courteau, 
Secrétaire trésorier, Marseillaise, S. 
D. 3327, ARBORFIELD, Sask. 


99241 


4444 4444 


BANQUE d’HOCHELAGA 


RISÉ. .… $4,000,000 


.......$4.000,000 
..$3,700,000 


- MONTRÉAL 
. Pour cent, 8 


pour les voyageurs, 


et billet de banques des pays 


The Clydesdale Bank, Ltd. 


| 
: 


Prince-Aïbert 


J. E. LUSSIER 


Avocat, Procureur 
et Notaire 


ROSTHERN, Sask. 


Gradué de l'Université Laval de Québec 


Le meilleur élément 
Pour le prun et les gateaux, C’est notre 
fameuse farine de première’ qualité 
Ernpire Patent 
Cook's Pride 


Vous verrez que chaque sac donne beau- 
coup plus de pain et de biscuits, bien 
blancs, d'un goût délicieux et pur, que 
toute aatre farine en vente. On oublie 
le prix mais on se rappelle ln qualité 
de notre farine. 


THE ONE NORTHERN MILLING Co, 


Ter. 242, Casier Posraz238. 166 RÛE 0, 
J. H HALLAM 


Téiéphone 337 Casier Postat 535 


À. E. Philion 


Avocat et Notaire 
Bureau: Chambre 11 Knox Block 
Avenue Centrale, PAINGE-ALBERT, Sask. 


LINDSAY & MUDIE 


AVOCATS, PROCUREURS 
ET NOTAIRES 


Bâtisse de la Banque d'Ottawa 
PRINCE ALBERT, - - Sask, 


AGADEMIE ET PENSIONNAT 
DE NOTRE DAME DE SION 


PRINCE ALBERT, Sask. 


.-Casier Postal 732 k 


Voustrouverez ici une éducation soi- ||} Téi. 727 
gnée, un cours d’études complet, une 
parfaite discipline et un milieu idéal. 

Le cours d’études comprend le cours 
complet adopté par le: gouvernement 
de la Saskatchewan, de plus : 

Le français est enseigné 
dans toutes les classes. 

Leçons de musique, de peinture, de 
dessin, de travaux à aiguille, de dac- 
tylographie et do stérographie. - 


Ü pour FUNÉRAILLES: | 
! Schriner & Co. : 
Entrepreneurs de 
Pompes Funèbres 


| Ambulance privée 


Pour les contditions et autres ren- 
: seignements s'adresser à Ja 


Rév. MERE SUPERIEURE 


Bureau et Chambre Ardente : 


‘ Harphill Block, coin 10e Rue ct 
‘2e Ave: Esp. Prince Aïbert, Sask. 


Egarée- 
Une jument gris-fer, 4 ans, 1000 | n. 
lbs. Etampée N. sur hanche gau-|à" . 
che. — ARTHUR L'HEUREUX, 
een Debden, Sask.' 
ere | Era Sn 


sa a 


L |Burerux outorée jour ot nuit 
“Pronpls aftetion an cents. “Prix Modérés 


-les rejeta au-delà de 
leurs positions. Les Français tom- 
bèrent à l’improviste sur une divi- 
sion allemande au nord-ouest 
d'Altkirch et s’emparèrent de ses 
tranchées avant mêmie qu’elle eut 
organisé Ja résistance: 500 verges 
de tranchées furent ainsi conquise. 
… Dans le district de Wœvre, l’ar- 
tilerie allemande inonda les posi- 
tion de Fresne-en-Wovre et Sau- 
l-en-W@vré; {l’ennemi tenta vai- 


arche des événements ne ea . 


Évangile 


(Suite: de la:2e; pûge). . : : 


la Pentecôte 
: £. Luce, XVI. - 
EN ce temps-là, Jésus dit À ses disci- 
ples: Un homme riche avait un écono- 
me qui fut accusé devant lui d'avoir 
dissipé son bien. Il le fit venir. et lui 
“dit: Qu'est-ce que j'entends dire de 
vous ? Rendez-moi compte de votre ad- 
ministration; car je ne veux plus dé- 
sormaeis que Vous gouverniez mon bien. 
Alors l’économc dit en lui-même: Que 


pes allemandes dñs la région de | 
Perthes et de Beauséjour.-L'enne-. 

mi, à Fontenelle, sssaillit les po- 
gtions perdues-d'un‘terrible feu, 
%e même qu’à Apremônt et à la 
fort Le Pâtre. En Lorraine, ïes 
troupes françaises anéantissent un 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, JEUDI 15 JUILLET 1915 


| Le sentiment 


Le huitième Dimanche après 


pataill 


Les Russes entreprennent une 
série d'attaques- fructueusés à di- 
vers endroits de leurs lignes de 
front. Au nord dès opérations du 
Niemen, du Narèw et de la Vistule 
n'offrent pas de changements, Au 
village de Brjostow, près d'Osso- 
welz les Allemands furent repous- 
gés avec pertes. L’artillerie domi- 
ne le combat au secteur de Przas- 
nvs. Les Russes maintiennent 
Jeurs positions sur la Bolimow, et 
battent constamment en retraite 


Jes nombreuses colonnes d'attaque leçon aux troupes aufrichiennes 


allemandes. 

Plus au sud dans le district de 
Lubiin. Iles Russes enveloppent 
Pennomi dans un mouvement 
tournant qui s'étend de la rivière 
Pbifio au sud de Krasnik. Les 
Autrichiens 
nas «+ offrent une résistance dé- 
asrsre au village de Vilkolazcor- 
vite furent cependant défaits et 
ut aux Russes 15.000 hom- 

prisonniers, Sur le front 
"nar la Bug, le Zlota Lipa et 

Tinsicter, des combats partiels 
Jennemi pord gra- 
cent du terrain. 


sut 


PRIE 


, 
oies: 


croisenr italien 
innicre fort hahile, un na- 
re chargé de henzine et 
La, approvisionnant un 
in allemand dans lAdri- 
L'équipage dun croiseur 
"sion dun navire, les ma- 
d'ouisèrent en pêcheurs, 
Parrivée du sous- 
Celui-ci ne tarda pas à 
à Phoure et à lendrait 
ou. mais au lien de recevoir 


cohrenf 


4 attendu. 1 eut À rhnigr. 


ces mort ou ja captivité. Te 

arhrndant du sous-marin. dé- 
ane se rendit à Ïa merci An 
rareur, qui ramens triomphale- 
ue sous-marin €@b son navire 
Latahe vers un port italien. 

Ta Serbie refuse éncrgiquement 
le. uffres de territoire 
et entend 
guerre comlre eux jusqu'à la fin. 

Us bande organisée de .erimi- 
ue ture pénètre en Bulgarie, en- 
ture un village, s'empare du mai- 
eut de huit notables. les décapi- 
& aux veux de la foule des par- 
aus attérés, et cherche à les ef- 


feions, 


fraver tonte manière, Jos me- 
naeinf d'extormination complète 


et persistent dans leur intention 
de fire T4 guerre à la Turquie. 
Cie hande était soudovée par les 
Fine ares 


LUNDI 19 JUILLET 


la junitle au nord d'Arras se 


porn foujours avec une intensi- 
iii cose renouvelée. Sur une 
Euu de front de dix milles. des 
étonne de milliers d'hommes se 
tirent avec acharnentent les po- 


tions Hnportantés qui forment la 
cel le défonse de tontes les plai- 
des des Mandres, Les Allemands 
onl encore nn pied à terre solide 
au Lalxrinthe ct protègent Sou- 
chez que les troupes françaises at- 
Riquent de tont côtés avec la {ac- 
tique { énergie qui les rendent 
Mérinciblos, 


l'attaque française ne laisse au- 
Cu repos aux troupes qui défen- 
dent Souchez et le ravin du Bal: 
Nil ef jonr Je combat se poursuit. 
Fe silliuc de Souchez, asailli on 
fous sens par les batteries, alle- 
Mandex ct françaises; disparait sons 
Un nuage de fumée provenant âes 
Trairetiles: les soldats. se battent 
dans cofle fournaise ardente, et 
Farrachent avec désespoir quelques 


lambeaux de teiritoire. 
Sur Jes hauteurs de la. Meuso et 
en Lorraine, un violent.combat fuit: 


race, Tes Allemands.s’achamnent à 
Ja forêt PA: - ‘et 


| iux "= lorrain 
boixrs de.Ban “deSa] 


rent reets par ‘unevive conér'at- et'un violent feu d'artill 


on allemand près de Lein- 


ce retirent constam-! 


surprit | 


EE violent. 

Plusieurs compagnies alleman- 
des s'attaquèrent aux positions 
d’Allertsiviller, dans les Vosges, et 
furent repoussées avec d'énormes 
pertes. 
| Une période de calme semble 
devenir le partage des opérations 
cénérales sur le front russe, La dé- 
| faite de l’Archidue Joseph sert de 


qui ne veulent plus reprendre l'of- 
fensive. Le transfert de nombreu- 
ses troupes sur les lignes occiden- 
itaies rend toute attaque téméraire : 
les Russes profitent de cette accal- 
mie pour prendre un repos bien 
mérité. 

Les Autrichiens s'occupent à des 
travaux de défense à l'intérieur de 
la Calicie, TLembere eur sert de 
forteresse centrale, et reçait toutes 
les améliorations nécessaires en 
prévision d'un autre siège, Tls éta- 
blissent de très fortes lignes le long 
do la Bug. de Zlota TLipa oct d 
Krasnik. 

La Russio 
dans j 


è 


envoie des troupes 
Dardanoiles et reqnisition- 


ut 


” 


nement plusieurs-attaques à Vaux 
Ferry et à Tête de Vache près de 
la forêt d’Apremont, Le plateau de 
Quennevières et Denouvron fut 
Soumis à un bombardement parti- 


feraï-je, puisque mon maître m'ôte 


puis cultiver la terre, et j'aurais honte 
de mendier, Je sais ce que je ferai, 
afin que, quand on m'’aura ôté mon em- 
ploi, je trouve des-gens qui me recoi- 
vent chez enx. Il fit donc venir l'un 
après l’autre tous les débiteurs de son 
maître, et il dit au premier: Que de- 
vez-vous à mon maître ? Cent barils 
d'huile, répond celui-ci. L'économe lui 
dit: Tenez, voilà votre obligation; es: 
seyez-vous vite, et faites-en une de cin- 
cuante. I] dit ensuite à un autre: Et 
rous, que drvez-vous ? Celui-ci lui ré- 
pondit: Cent mesures de froment. Te- 
nez, lui dit-il, voilä votre billet, faites- 
en un de quatre-vingts. Le maître 
loua cet économe infidèle de ce qu'il 
avait agi en homme intelligent: çear 
es enfants du siècle sont plus habiles 
dans la conduite de leurs affaires que 
les enfants de lumière. Et moi, ajou- 
ta Jésns. je vo 3 dit aussi: Employez 
les richesses « iniquité à vous gagner 
Ges amis, afin 3e, quand vous viendrez 
à manquer. il 7ous recoivent dans les 
demeures éter..lles. 


les rives de la Fecht à Sondernack, 
les Français tinrent vaillanment 
tête à une vigoureuse attaque, Jan- 
cég à l’entrée d'un pont, afin de 
forcer un passage, l'ennemi fut re- 
jeté avec pertes. 

Une flotille aérienne de 35 avi- 
ateurs apparut au-dessus des lignes 
allemandes, à Vigneulles. Les 
{ITattonchatel centre de ravitaille- 
iment des troupes allemandes dé 


| 


Ja 
È 


il 
iharda 


IUOTS 6 


gare. les dépôts de muni- 
de pravisions, 


l'adnrunistratior de son bien ? Je ne. 


{Calonne et d’Apremont, et bom- 


amastes | 


pourra faire: il la tient d’un hom- 
me qu’il connut dès son jeune âge 
èt pour lequel il a tou'ours gardé 
les sentiments de la plus sincère 
amitié, et aussi de ia plus vive re- 
connaissance. 


se conduisent comme leurs frèreæ 
d'Angleterre -avec un couragé 
aufessus de tout éloge, toutes les 
troupes alliées sont également ad- 
mirables de courage, d’énergid, 
#”|pleines du désir de vaincre, mais ik 
faut le dire, elles ont devant elles, 
un ennemi qui ne le cède en rie. 
en bravoure et en science militaire, 
et surtout qui s'était préparé à l’at- 
taque depuis deux ans, alors que” 
nos gouvernements ne pensaient 
qu’à la défense laïque à chasser leg 
moines, et les religieuses de leurg 
couvents, et à voler leurs biens, e& 
à confisquer même celui de nos 
morts, leur enlevant les fondations 
pieuses pour le repos de leurg 
âmes, et je ne dis rien de la guerre 
à Dieu dans les écoles, de cette rage 


[<= dela France 


. On nous écrit d’Edmonton: 

: J'avais depuis quelques temps 
Jintention de vous faire parvenir la 
présente lettre en vous priant de 
bien vouloir la publier dans vos 
colonnes. Il est juste que nous, qui 
nous disons les vrais amis de la 
France, ne perdions pas pareille 
occasion d’apprécier les sentiments 
religieux et patriotiques manifes- 
tés par le grand cœur et le grand 
chrétien qui à écrit ces lignes. 


JP. 


Mon Révérend Père, 
Votre bonne et si sympathique 
lettre est venue me trouver à la 
C...et ça été pour moi, un nrécieux 
réconfort au milieu de ma soli- 
tude, dans un. moment si triste 
pour tous et j’ose dire plus triste 
encore pour un vieillard qui bien 
probablement ne reverra »lus son 
pays ce qu’il était autrefois, ri méê- 
me il lui est donné de voir ‘« fin 
de cette effroyable guerre. 
. Vous avez, me dites-vous, par le 
cable les nouvelles de chaque jour, | de déchristianiser la Jeunesse! 
et même je crois que.vous êtes plus! La main de Dieu s'est apesantis 
et mieux renseigné que nous qui {sur nous, c’est emrtain, et elle pa- 
n’avons que les communiqués très ; rait lourde, bien lourde, maïs com- 
sobres de l’Etat-major. bien nous l’avons mérité! Et ce. 
Vos compatriotes sont probable- pendant nous devons à sa miséri-- 
ment aujourd’hui sur le front et (A suivre en 4ème page) 


‘Cette lettre n'est qu’un exem- 
ple entre mille, des pensées qui 
animent à l’heure actuelle la vie 
nationale et religieuse des Fran- 
çais, mais cet exemple suffit à 
nous montrer d’une façon éviden- 
te que nous avons raison d’aimer 
la France, à cause de ses épreuves, 
de compatir d'uné façon pratique 
à ses douleurs et de prier pour elle 
en union avec tous ses fils. 


Cette lettre qui n'était pas 
écrite pour la publicité, et dont je 
dois par conséquent taire le nom 
de l’auteur, a été adressée au R. P. 
Leduc, O. MI. vicaire général de 
Mer l'archevêque d’ Edmonton: 

I y a bien voulu consentis à sa 
publication pour le bien auw’elle 


7, 5 ps D. 
me. 


Bibliothèque Canadienne 


Appel aux Franco Canadiens de l'Ouest 


MAGNIFIQUE CHOIX D'OUVRAGES CANADIENS 


pour 


BIBLIOTHEQUES PAROISSIALES 
BIBLIOTREQUES MUNICIPALES 
BIBLIOTHEQUES SCOLAIRES 
BIRLIOTHEQUES DE CERCLES 
BIBLIOTHEQUES PRIVEES 


(3 Ligueurs 


fl 


Infractions et Amentes | 


LAVIS est donné par les présentes que Voici quelques-uns de ces Livres Canadiens: 


des Alliés. 
conduire la. 


+ 


ge 


ue les navires des mosanorins mac 
Poe 

Itunes pour transporier ses trou- 
pes dans Ja péninsule de Gallipoli. 


les furent lancés qui produisi- 


«51 de sérionx dommages. 


Ta chute des Dardanelles ef dei Mans Ia région TArras ee 
1 û . Lys . . = 
Constantinople va profiter davan- | Francais viennent de perdre au 


age à la Russe beaucoup plus |'üurs d'une vigoureusa attaque le 
qu'aux autres Alliés, et voilà pour- “tttüière de Souchez et toutes les 
quoi olle vent participer »nx opé- {ranchécs adjacentes. Cotte perte 
rations militaires des Alliés dans nu ffecte paint les jsäneipalos ds. 
‘voite région, 
La Serbie prépare une nouvelle encore evirêmement fortifite, 
‘campagne: les conditions sanitaires | Par suite de continnels bombar- 
‘du pays sont Aevenns normales a- lderients, la ville d'Arras, assaillie 
vée Ja disparition de Fépidéinie de [Par une pluie de prajectiles de 
fiève typhoïde. L'Assemblée Na- {tout calibre, n'offre plus que des 
tionale Serbe vote un crédit de L 
1850.000.000 pour défravor les dé- ptont dirigé son feu contre la calhé- 
penses de ln guerre. L'armée mon- |drale ct le superbe palais épisco- 
ténégrine marchera de concert avec ; Pal € Vaast. converti en musée ct 
la Serbie vers l’envahissement de qui fut réduit en cendres, Tes ar- 
chives et les ormements sacrés fu- 
rent sauvés de l’incendie. 

Une bataille sanglante vient de 
se terminer dans la péninsule de 
Gallipoli, à l'avantage des Alliés, 
File a duré trois jours et a coûté 
jaux Turcs 7.000 hommes tués, 
15,000 Dlessés et un millier de pri- 
sonniers: les Alliés par d'habiles 


| 


l'Ilerzégovine. 


Les Tures se livrent à d'odien- 
ses porsécnüons contre le chré- 
tiens à l'inicrieur de l'Empire. Tes ! 
Arméniens et les Grecs sont Fob- 
rjet de leur rage fanatique: les villa- 
juges arméniens ont été dépeuplés 
lde leurs paisibles habitants amé- 
nés de foree sur les lignes de ba- 
taille, et frainés en exil pour être 
trafiqués comme de vil animaux 
ur les grandes foires musulmanes, 
{Les femmes et les enfanis ont subi 
des outraues les plus révollants. 


imille de tranchées 


| resse Achi Baba que l’on qualifie 
june des plus fortes du monde. 

Les Russes craignent mainte- 
nant une attaque de la Roumanie 
sux Ja frontière de la Bessarabie 
qu'ils fortifient de multiples tra- 
vaux de tranchées, L'attitude de 
[la Roumanie est encore énigmati- 
que. Les Alliés Teutons lui pro- 
mettent la Bessarabie, si elle se 
joint à eux ct d'autre part la Rus- 
sic Jui offre la Transylvanie si clle 
combat de son côté: les récents re- 
vers russes ont fait évanouir la 


} 
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Tout leffort allemand se con- 
centre maintenant contre la for- 
iteresse de Verdun :"e"*est du district 
de Wavre que débutera probable- 
fment la grande offensive que l'é- 
lat major allemand projette de 
Daneer contre les troupes françaises 
Verdun n'est cependant pas encors | 
menacée: protégée par une triple 
lanininre de forts qui sétendent 
pau loin dans les collines boisées qu 
district environnant, la grande for- 
teresse française semble inaccessi- 
ble aux‘coups des Allemands. Ces 
derniers s’achärnent aux {ravaux 
‘de défense extéricurs, afin d’éta- 
blir de solides batteries qui se fe- 
ront une trouée jusqu'à la ville 
Tes officiers français multiplient |amène de séricuses 
les garnisons dans les villages en-|holitiques À Constan tinople. On 
vironnants.qui munis des meilleurs | s'attend à un coup d'Etat qui ren- 
moyens de défense et abondam- | verse le. parti militariste des Teu- 
ment équipés et munitionnés of {nes Tures, et reslaure la paix. vi- 
friront Ja résistance la plus éner- | Vément désirée par tout le peuple. 
gique. | L __—_ _ 

© Les régions d'Apremont, du Pâ- | FRANCO-CANADIENS: — 
tre, dansla Meuse et la Moseïle,| N'oubliez pas la prochaine 
deviennent le théâtre d’une lutte Convention . de l'A. C. F. C. 
acharnée. Les Allemands . assail- |ieudi 29 juillet à Lebret, Sask. 


sé davantage la Roumanie vers 
l'Autriche et l'Allemagne. 

Le Premier Ministre du Canada 
est acclamé à Londres. lorsqu'il ap- 
porte île message spécial d’union 
étroite et de sympathie sincère du 
Canada avec la Cause de l’Angle- 
terre et des Alliés, | 


‘La miort du Sultan de Turquie 


s-Hent-les-positions françaises par de | Prix d'excursion: sur les lignes 
mais ils fu |continuiellés ‘attaques d'infanterie de chemin de fer à l'occasion 


erie. Sur Ide l'Exposition Provinciale de 
… Régina.. + +. 


$ 


ce 
eu 


ue 


moalondance, Près de 200 proie. | 


fensos de Ta région qui se trouve 


i k 
ruines fumantes. L'enncmi a sur-! 


commotions | cugagée dans le commerce de liqueurs 


ipuur vente ou échange toute espèce 
ide liqueurs en Saskatchewan sauf tel 
: Que prévu dans ect Acte. 
Î Tome personne coupable d'une în- 
fraction à cette loi est passible :— 

19. l'our Ja première otiense d'une 
amende de 8209.00 et emprisonnement 
jnour trois mois et à défaut de paye 
ment immédiat après condamnation à 
nn terme additionnel de trente jours 
d'emprisonnement, 

20. Poux une deuxième offense ou 
pour offense subséquente, amonde de 
1300.90 et emprisonnement pour six 


! 


mois et à défaut de payement immé- 
diat après condamnation, emprisonne- 
lment additionnel pour un terme de 
trois mois. 

Entre autres choses l'Acte defend: 

10. D'ouvrir un récipient cacheté de 
liqueur, s'il n'a pas été acheté à un 
lumiunsin provineial de Jiqueurs. 

20. D'ouvrir un récipient cacheté dé 
liqueur aux abord d’un magasin de li- 
queur. 

30. D'acheter de la liqueur sous un 
nom fictif dans un magasin provin- 
cial de liqueurs. . 

4o. De se servir frauduleusement du 
sceau ou cachet du Commissaire insti- 
iiué par cet Acte. 

50. D'obtenir de la liqueur ponr 
vendre, troquer ou échanger de tont.. 
personne non autorisée en Saskatche- 
wan. : 


Go. De corrompre les employés des 
magasins de liqueurs. 


fo. De boire de la liqueur en public 


manœuvres gagne trois-quarts de isnr les tramways ou les trains. 
et se trouvent! 
maintenant aux abords de la forte- ! 


So. De livrer de la liqueur à toute 
personne autre que Je consignataire. 

So. De livrer de la liqueur & des per- 
sonnes SOUS un nont fictif. 

190. De consommer de la liqueur en 
tont autre endroit que «lans une mai- 
son privée dans une cité incorpor‘e, 
une ille, un.village ou hameau. 

T'expression ‘maison privée” signi. 
fie toute maison, batisse ou partie d’u- 
ine bâtisse qui est occupée bona fidz et 
jemployée exclusivement comme de- 
meure, mais ne comprend pas une mai- 
son ou bâtisse, ou une partie d> rai- 
ison on bâtisse ayant commu lication 
intérieure avec un magasin ou une bi- 
} tisse où de Ja liqueur est fabriquée, 
préparée. tenue au mise en vente. 
| 110. De garder ou de e msoruner de 
ila liqueur sur la propriété d'un club: 
lincorporé ou non, ou sur la proprifté 
de velui qui a Jliccnec de tenir un hütel 
publie, ou en tout endroit licencié 


n 
! 


toute bâtisse on partie de bâtisse ein- 
plorée comme é“uiie de loruge ou de 
persion, bureau d'une cou: à bois, en- 
topôt de grain, bureau d'élevatenr, 
salle de macline on garage d'automo- 
isle. . 

Cuite défense ne s'étend pus à ln. 
sarde où cons -nünnation de liquenr 
achetée selon les artiels de Ia 3ère 
1artie de l'Acte. qui sraîte des presvripe 
juen, médecins véiésinaures et phar- 
H:ICIeNS. . | 

120. Il est défendu à une persoure 


; 


douces d’avoir parmi celles-ci des li 
i queurs enivrantes. : 

130. D'arrêter par compromis le 
cours d'une poursuite. _ 

La peine pour les offenses ci-dessus 
varie selon.la zravité, mais en aucun 
vas le magistrat qui condamne n'a le 
droit d'imposer moins de la moïtié du 
maximum de ja peine ou moins de la 
moitié de l’emprisonnement. . dus 

Cet-avis n'est pas une liste complète 
des infraction à l'Acte mais simple- 
ment une rénumération de quelques- 
une de ces infractions. su 


FR 
,:77.+ ‘Député Procureur Général 
Bureau du Procureur Général. 

. 2 “ Régina, Sask. 


_T. A. COLCLOUGE |” ! 


ÎTActe de la Vente des Liqueurs, adop- | 

té à la session qui vient de se termi- Havre à v1 A t réduits 
iner, défend à toute personne de vendre | offerts à des PTIK extrêmement réauits 
troquer, échanger, exposer ou garder DE 20 CENTS À. $1.00 LE VOLIIME 


ROMANS CANADIENS 


:L'oublié” par Laure Conan...... ,.......88c. franco 4îc. 


‘Une de perdue, deux de trouvées'', par 
G.. de Boucherville. .$1.00 franco $1.15 
‘La terre paternelle”, par Patrice Lacombe. .28c. france 25e. 
‘L'enfant perdu et retrouvé ou Pierre Cholet”, par 
Ï.-B. Proulx....20c. franco 25c. 
“La Jongleuse”, par H. R. Casgrain........20c. franco 25c. 
“Divers”, par P. À. de Gaspé............85c. franco 40. 
“Contes populaires”, par Paui Stevens. .....20c. franco 25c 
“Légendes de mon pays”, par J. C. Taché....20c. franco 25c 
“Les Pionniers Canadiens,” par H. R. Casgrain.20c. franco 25c 
“Nouvelles et Récits”, par À. Gagnon. .....35c. franco 40c, 
“Légendes du Nord-Oust”, par l'abbé G. Dugas. 
discesseeeseesessesesserse. + D0c. franco 60c. 
** Albert ou l'Orphelin Catholique”, par A. Thomas 
duereesveseesesssesesssse.... -60c. franco 70c. 
“Le Manoir Mystérieux””, par F- Houde....50c. francoo 60c. 


HISTOIRE 


“Une Paroisse Canadienne au XVIIe Siècle”, par 

H. R. Casgrain............20c: franco 25c. 

“Récits d'Histoire Canadienne’”, par 
E. Z. Massicotte... 

“Histoire populaire du Canada”, par 
Hubert Larue..........50c. franco 60e. 
“Cartier et son temps”, par A. D. DeCelles. .75c. franco 85e. 
“Lafontaine et son temps”, par À. D. DeCelles 75c. franco 85c 


VOYAGES ET GEOGRAPHIE 


“Aux Vieux Pays”, par l'abbé Cimon.....60c. franco 70c. 
“Récits de Voyages, en Floride, au Labrador, sur le fleuve 
St. Laurent”, par M. Gregory........60c. franco 70e. 


LITTERATURE CANADIENNE EN GENERAL 


“Propos rustiques”, par Camille Roy......20c. franco 25e. 
“Jean Rivard le Défricheur’”’, par A. Gérin-Lajoie 


35c. franco 40c. 
“En Garde” par E. Blanchard..........85c. franco 40e. 
‘Jean Rivard l'Economiste”, par A. Gérin-Lajoie 
35c. franco 402. 


‘Noëls Arciens de la Nouvelle France”, par 


E. Myrand........$1.00 franco $1.15 


| .20c. franco 25c. 


promesee de la Russie, ct ont pous- {pour accommodation publique, ou en! “Une Excursoin à l'Ile aux Coudres””, par 


. H. KR. Casgrain......20c. franco 25e. 

*"Terrés et Peuples du Canada”, par E. Miller. 50e. franco 60e 
“Histoire populaire de Montréal”, par .. 

Leblond de Brumath.....,..$1.00 franco $1.15 
“Les Etats-Unis” par A. D. DeCelles....5$1.00 franco $1.15 
“Les Anciens Canadiens”, par Ph. A. de Gaspé. 
FU esvsssessssssssssesssnesseee$1.00 franco $1.15 
" |: * BIOGRAPRIE | 
“Mgr Laval et Mgr Plessis”, par Mer H. Têtu.20c. franco 25c. 
“Mère Marie-Rose”,...................20c.. franco 25e. 

POESIE 


‘Poésie d'Octave Crémazie”............75c. franco 85e. 


"Le Cantique du Doux Parler,” par G. Zidler. . 75e. franco 85c 


- Nous nous engageons aussi à renseigner tous ceux qui le 
désirent sur tous les ouvrages des Auteurs Canadiens-Français. 
‘ Envoyez votre commande immédiatement ou venez 


nous voir. n cr Ï 
LIBRAIRIE FRANCO-CANADIENNE ——. 
| .Prince-Albert, Sask 
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CES us 


Chronique 
7 Locale 


Tes  Franco-Canadiens de 
. 27 h . à : . 
Prince Albert organisent mn Con 
&-Boucane. pour lundi prochain 


cer eh 
et, à a salle paroissiale 


3e-19 juil! 
du Sacré-Cœur. 

- Tous Les catholiques 
française se feret mn devoir ct un 


de tangue 


honneur d'être présents, Wu cours 


de Ja =tance des mesures MMPOT-, 


santes seront discuides, notamment 


la nomination de délégués à la 


Convention Franco-Canadienne de 


Lebret. et l'élection des officiers du 
Cercle local de Prince Mbert. 

Venez en fouie: 

_—LePèerinage de Notre Dame 
de Lourdes à Si Laurent a lieu de- 
main. füe de NX. D. du Mont-Car- 
inel, On compte sur un très grand 
concours de polerins. SG. Mer 
Parent v hénira la pierre angulaire 
de la nouvelle éolise qui sera éri 
ore en l'honneur de la Très Sainie 
V'ieroe, 

Une enfant de IS mois fiite 
de M. Dumas, ennrové chez Kor- 
nawhan, ot tombée par ja fenêtre 
cclie cpinaine, à une hauteur de 
20 pee sur le trottoir en asphaite. 


Ja cure pranrii de faire nn poleri-: 
de St. 


nage a NX, D de Lourdes 
Cehappraii à la 
tros jours î 


Laurent 4 enfant 
tort. Aujourd ha. 
reine aprés l'accident Fenfant ne 


ressent pins aneun mal Sa mère se 


. E 
rendra déinalh avec ele au peser 
hate pour retire ice la Ste 


Vera. de vite RONDE probiui- 
tie. 


} eo prttenihaneln 


Si Muse Fosse na 


1 


Fepiiue oe 


Pr RU nt ag de mésdeqice 
. . Loue 
d'u IN Pietllarie € HN A OVES 
an (RE bite À rune dl 


Wiatioie ces 
Pass (ren 


par KR 0, Moy 


ici oondait 


Bou best dlinep it sauvres 
rl ins on 

tte spires de Netiles AN 
Dre air den ecsapaeutn. 

Tes Ph LS Qu St que put 
soriie V'avantaue de dater do 
» the ie tes) du NES 
7 PAT No, ONLT oc 
pie exe LS CT a mue, 


, 
CPR ER EE PT EEE 


me Phi pots et Mono 


rende Re TH TarneMarie. 
Pe Re Cest de SePiopre. 
Mas er The re OT Afexandre. 


roots dre <a 
Milan F. \., 
puisque à Price Albopt 
pour ti elles 


Val Jendre parents. 
de PAcadé- 


leur stjour de 


CT ? 5 n 5 Fo 
Etre furent le troie 
ile de Son dupatt 
sundi. 
a 


Satieli, 


La prochaine convention Fran- 
co-Canadienne à Lebret 


Tous es copeles de PAaaciation 
Cathoïque Franco-Canadienne de 
la Sackateheus mi n'auraient 
qe Fait Te choix de Leurs 
Aéene pour la Convention ani 
se endre Je 2 JUILLET À LE. 
DRET. ASK. | 


fapee tp gaie 


elicee 


sont priés dr le 
tôt ct d'en donner. 
avi toi Coiniié ext à Prince 
Vpn ait uquee de PAT 
dla 


ictorjuet, : 
Î 


ac ne ET D PRE ARE ETENEE 
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livraison. 
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JTorthopt. | 


LE PATRIOTE DE LC 


n « “ >. eu = # 


Mort de M. -Ant. Marcelin, un LL ont été- jetés en- prison par les 
| pionnier de l’ouest canadien Turcs à Stainboul, depuis le 10 de 
fai. | 
| Au moment où nous aHons | Par l'intervention du délégué 1- 
isous presse nous apprenons la tris- (postolique. Mer Doi; les prison- 
ie nouvelle de la mert de M. An- injères ont 6té dépuis transférées 
toine Marcelin, décédé mercredi de l'infecte prison de Stamboul 
sr au lac Maskeg. dans un vieux couvent des Ascomp- 

M. Mancelin fut Tan des pre-\jjonnistes. La Turquie a commis 
fmiers ondateurs de la paroise qui [des actracités contre les chrétiens 
porte son nom, Les œuvres de mis- 
sions perdent en Jui un généreux 
enfateur. | 

Le Patriote offre à la famille du 
défunt se sincères condoléances. 


ie font jour que peu à peu. 


H LEO  —ee . 
La dévastation de la Pologne 
l u , 
On estime qu'environ 1.000 
églises catholiques ont ét détrui- 
te ent Poiogne depuis de connnen- 
ewnont de la guerre Les armées a!- 
Demandes et russes passent et repas- 


me Q————— 
Conditions des récoltes 


La condition des récoltes s'an- ! 
inonce en uéncral tres satisfaisante 
dans Tensembie de la province. 
Bien que fa gelée 1e juin ait caust 
des dommages, surtout dans le dis 
rtriet nord. le Blé atteint nine hau- 
tenr movenne de 20 à 24 pouces: 
Favoine et l'orxe, une hauteur de 
F2 à 19 pouces 
np 
L’enseignement bilingue 
Saskatchewan 


4 souffert autant sinon pins encore 
ue la Belgique. 
D 9 — 
La consécration de la France 
au Sacré-Coeur 


Dans la basilique nationale de 
En jMontmartre, et dans toutes les 

Î 

È 


Rois 


toises de France, le jour de la fête 
Tu Sacr-Cour. la 
nur la voix de l'épiscopat s'est con- 
sacrce au Divin Cœur de Jésus.Cot 
“vénement avec celui du Congrès 
es. ou . dencharisiique de Lourdes l'an der- 
ls l'état précaire des draft ji : à 
| . er. Une somaile avant 11 décla- 
francais dans notre provinee. LL : . 
: ! Thu ration de la guerre. feront époque 
ce nous manque aujourd hui Loupe eo : 
. : 1 J : pans Phisioire des destintes de 1n 
en <énaier au tons quol- be 4 
Fo Ù France. À Lourdes, la France à 
rs exiraite 


lee 
AUS 


DU e - : . _ 
. Rons ce titre le Derois à pubfé | 


| 
| 
ilenx rernarquables articles de A. } 
enr Rourasa qui donnent Fox! 
| 
t 


past Flo de notre régime scolai- 
du 


botir 


guérie miraculeusement: à 
———— ; . ee 
tMontmartre, ole à signé Fenuavo- 


cé ° Û ,”, ! : k … : 
La Paroisse Alberteine piment de faire réoner le Sacré-Cenr 


1. 3 + 
: . IUT Ja socitié 
tre d'une excellenie | IP a soglcie, 


Priahore de erontation que vient i 
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Ltd, TOUS LES COMPTES 
DUS DEVRONT ETRE 
PAYES AU PLUS TOT A 
L'ANCIEN COMPTOIR. 


George R. Russell Bros 


% 
FH eh + +++ tt +t rt ++r4s 5444 HR 4444444 4444 4448 de TRE RER + D 4 +4 444444 + +++ + 


La Vente de juillet de Zoellner commencera samedi le 
17 JUILLET. Toute marchandise | 


même au-dessous. Les Cadres, les 
fantaisie seront sacrifiés à moitié 

Profitez de l'avantage d'acheter des meuble 
témoins d’une semblable vente à Prince Albert. 
occasions, vous réaliserez de beaux profits. 
strictement comptant. Noûüs n’accepterons 


4 


Le grand magasin de meubles 
le AVÉNUE OUEST PRINCE-ALBERT 


e 


JAARAARASASSS SSSR ETES ESS SN SU TESTS TT TT TT ETS 


- 
: 
: 


